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RESUME: Au cours d'une série de préLèvements hydroLogiques en Bretagne sud, 
8 radiaLes totaLisant 26 stations ont été réaLisées afin de déterminer La 
distribution horizontaLe et verticaLe - dans La couche des 10 premiers mètres -
de Dino~hysis saccuLus. A L'inverse de 1986 Les résuLtats ne permettent pas 
d'étabt~r une correLation entre Les densités de Dinophysis et L'indice de 
stabiLité des masses d'eau. Néanmoins, ce fait peut etre imputabLe aux 
concentrations ceLLuLaires beaucoup moins éLevées en 1987 qu'à La même période 
en 1986. Un gradient thermique de moindre importance qu'en 1986 mais toujours 
présent est encore observabLe dans La zone sud de L'estuaire de Loire. Enfin, à 
des vaLeurs de chLorophyLLe a pLus importantes à - 10 m qu'en surface 
correspondent dans certaines zones (Audierne, Noirmoutier) des concentrations 
éLevées d'un autre dinoflageLLé toxique : Gyrodinium aureoLum. 

ABSTRACT : As a part of hydroLogicaL sampLing operation in South Brittany, 
8 transects for 26 sampLing stations were made in order to determine horizontal, 
and verticaL distribution of Dinophysis saccuLus in the 10 m layer. Un Like to 
1986, resuLts do not show any correLations between Dinophysis concentrations 
and stabiLity index. That may, nevertheLess, be due to Lower ceLLs densities in 
1987 when compared to 1986. A thermal, gradient, Lower than in 1986, is stiLL 
observabLe in the Bouthern of Loire Mouth. And, as a Last point, when 
ch LorophyL L a concentrations are higher in - 10 m Layer than in surface Layer 
(Audierne and Noirmoutier areas), it can be observed hight densities of an 
other toxie DinofLageLLate : Gyrodinium aureoLum . 

mots-clés . Bretagne sud, hydrolog;e~ D. sacculus, G. aureolum. 
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I.- INTRODUCTION 

Dans un préoédent travaiL (LASSUS et aL., 1986) iL avait été 
cLairement étabLi que La distr-ibution estivaLe du aenre Dinophysis au targe de 
La Bretagne sud n'était pas Limitée à un seoteur o~tier restreint aux baies et 
estuaires. En effet, non seuLement des densités oeLLuLaires importantes avaient 
été déteotées à pLus de 30 miLes des oôtes seLon un gradient oroissant Lorsque 
L'on se rapproohe du LittoraL, mais de pLus, une zone stratifiée située au sud 
d'une Ligne Noirmoutier/BeLLe ILe avait été déterminée oomme site potentieL 
,d'aooumuLation de Dinophysis au Large. 

RappeLons que oe genre de dinofLageLLé oomprend pLusieurs espèoes 
toxiques (D. fortii, D. aouminata, D. saoouLus, D. tripos, D. rotundata, 
~ aouta, D. norvegioa) ou presumees teLtes, et qu'en 1986 tes fortes densites 
renoontrees fin juin a L'ouest de Noirmoutier (15 000 oeLLuLes/L -1 ) 
oo~noidaient avec des oonoentrations à La oôte entrainant une oontamination des 
goquiLLages en divers points du LittoraL breton. Une reLation avait pu être 
etabLie entre L'indioe de stabiLité des masses d'eaux et Le Log de La 
oonoentration en Dinophysis, oette stabiLité étant eLLe-même Liée à un gradient 
thermique. 

Bien que Les oonditions météoroLogiques et hydroLogiques aient ete 
différentes en 1987, nous avons tenté de réitérer oes observations afin de 
oonfirmer Les résuLtats obtenus en 1986. 
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II - METHODES 

Les préLèvements d'eau pour anaLyse de phytopLancton ont été réaLisés 
au moyen de bouteiLLes ~ renversement "Tsurumi", ~ - 1 m, - 3 m, - 5 m et 
- 10 m sur 26 stations dont Les coordonnées sont consignées dans Le tabLeau 1 
(fig. 1). 

Dates 1 Btat'Îons 1 C 0 0 r don n e e s 1 Cartes 

48° 4° 22' 
1 

10.06.8 ? 1 09 ' 40 N 00 W 1 BHOM 
10.06.87 2 08 ' 40 N 30' 00 W 1 (1975) 
11.06.87 3 06' 00 N 50 ' 00 W 1 5316 
11.06.87 4 47° 56' 40 N 30 ' 00 W 1 
11.06.87 5 50 ' 40 N 40 ' 00 W 1 

1 

47° 3° 56' 
1 

12.06.87 6 50 ' 00 N 50" W 1 BHOM 
12.06.87 7 44' 40" N 4° 00' 00" W 1 (1975) 
13.06.87 8 36' 20" N 04 ' 20" W 1 5405 
14.06.87 9 41 ' 20" N 3° 30' 00 W 1 
13.06.87 10 37' 50" N 34 ' 00 W 1 
13.06.87 11 35 ' 10" N 37' 00 W 1 
18.06.87 12 35 ' 20" N 14 ' 50" W 1 
18.06.87 13 30 ' 00 N 16' 50" W 1 
18.06.87 14 20' 00 N 20 ' 40" W 1 

1 

20.06.87 15 47° 28 ' 00 N 2 ° 45' 
1 

00 W 1 BHOM 
20.06.87 1R 01'1' 1'11'1 liT .. ,." 4û W 

1 (1984) J.V €.IV vv LV ~f . 1 

21.06.87 17 00' 00 N 3° 01' 30 W 1 7033 
1 

47° 2° 31' 
1 

20.06.87 18 10' 00 N 20 W 1 BH 
22.06.87 19 00 00 N 34' 40" W 1 (1904) 
22.06.87 20 46° 45 ' 00 N 40' 00" W 1 5164 

1 

47° 2 ° 24' 
1 

24.06.87 21 07' 55" N 15" W 1 
24.06.87 22 00 ' 30" N 26' 00" W 1 
24.06.87 23 46° 53 ' 00" N 19 ' 45" W 1 

24.06.87 24 46' 00" N 29 ' 30" W 1 
24.06.87 25 38 ' 00" N 15 ' 30" W 1 
24.06.87 26 30' 40" N 33 ' 00" W 1 

1 

TabL. 1.- Coordonnées des stations échantiLLonnées en juin 1987 et dates des 
préLèvements. 

Cet échantiLLonna~e a été opéré entre Le 10 et Le 24 juin 1987 ; 
période correspondant au début du pic saisonnier de Dinophysis saccuLus en 
Bretagne sud. Les préLèvements, répartis en fLacons de 250 mL, ont eté fixés au 
LugoL acétique, puis au formoL (2 %) et examinés au grossissement X 250 sur 
microscope inverse seLon La méthode UthermoL (1958). 
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Les différentes espèoes de Dinophysis ont été dénombrées, de même que 
les oellules en division, a partir de sous-éohantillons de 25 ml en ouve à 
sédimentation. Parallèlement, oompte tenu de la présenoe d'un autre 
di~oflagellélto~i~e : Gurodinium aureolum, dans le~ ~ohanti~lon~, oette espèoe 
a egalement ete denombree. Les temperatures ont ete enreg~strees pour ohaque 
prélèvement par thermomètres à renversement, et les salinités mesurées sur 
salinomètre oonduotimètre Guidline. Enfin, l'estimation des pigments, sous 
forme de ohlorophylle a, a été faite à ohaque prélèvement selon la méthode 
LORENZEN (1966). L'ensemble de oette oampagne a utilisé oomme moyen nautique le 
navire "Garvez," appartenant au Laboratoire de Biologie Marine, CoLLège de 
Franoe, Conoarneau. 

III - RESULTATS 

a) DiBtztibution de Dinophysis 

Pendant toute La oa~agne de préLèvements L'état de La mer a peu 
varié mer beLLe à peu agitee. Les prinoipaLes espèoes dénombrées ont été : 
D. saoouLus, D. rotundata, D. tripos et G. aureoLum. La diversité spéoifique de 
Dinophysis est apparemment moins importante qu'en 1986. Quoi qu'iL en soit Les 
denombrements ont pris en oompte L'ensembLe des espèoes et sont représentés sur 
Les figures 2 et 3 pour oe qui oonoerne Dinophysis. On peut remarquer, 
gLobaLement, des densités nettement moins importantes qu'en 1986, une 'Tupture" 
dans La déteotion de oe dinofLagaLLé entre La baie d'EteL et Conoarneau, des 
oonoentrations pLus fortes à - 1 m et pLus partiouLièrement à z,'ouest et au sud 
4e N9irmoutier, soit une zone correspondant en 1986 à un gradient thermique 

_ "1 . _ f:!(,eve. 

En résumé, i Lsemb Le que La distribution de Dinophysis entre Le 10 et 
Le 24 juin soit surtout marquée au Large (oonoentrations faibLes à nuLLes dans 
Les stations Les pLus oôtières) et dans Les niveaux Les pLus superfioieLs 
(- 1 m), à La différenoe des observations des années préoédentes, aussi bien au 
large que dans Les baies (maximums à - 3 ml - 5 m). Cependant, on retrouve des 
densites pLus éLevées dans Le même seoteur qu'en 1986 et, de fait, (fig. 4) 
o'est égaLement dans oette zone que Le gradient thermique reste Le pLus éLevé, 
bien qu'iL soit nettement moins marqué qu'en 1986. 

Enfin, Les abords de La baie de Douarnen~z présentent égaLement des 
densités moyennes à éLevées (pLus de 500 oeLLuLeslL - ) de Dinophysis, oe qui 
oonfirme La toxioité des ooquiLLages renoontrée pratiquement ohaque année dans 
oe seoteur. 

De même qu'en 1986 nous avons tenté de vérifier une éventueLLe 
oorréLation entre L'indioe de stabiLité exprimé sous forme de L'éoart de 
densité 1::1 D entre - 1 m et - 10 m et Le Log de La oonoentration de Dinophysis 
(tabL. 2). 
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Fig. 2.- Concentrations en Dinophysis à - 1 m et - 3 m. 
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Fig. 4. - Stratification thermique entre -. 1 m et .,.. 1 ° m dans la zone prospectée, 
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1 
Niveaux - 1 m - 3 m - 5 m 1 - 10 m 

1 

AT 
1 

0,13 - 0,08 0,25 1 0,16 
1 

AS 0,10 - 0,03 0,11 1- 0,28 
1 

Tabl. 2.- Coefficients de corrélation à chaque niveau de prélèvement entre la 
concentration de Dinophysis [log (x + l)J et l'écart thermique (AT) 
ou la différence de densite (A S) mesurée entre - 1 m et - 10 m. 

On peut immédiatement constater, à la différence de 1986, l'absence de 
corrélations significatives que ce soit avec le gradient thermique ou avec Zes 
écarts de densité. Ces résultats sont à rapprocher - très probablement - des 
densités beaucoup plus faibles de Dinophysis enregistrées à la même période en 
1987. 

b) Obsepvations de G. ata'eolwn 

Par ailleurs, l'examen microscopique des échantillons ayant révélé la 
~résence en grand nombre d'un autre dino[lage~lé toxique: Gyrodinium aureolum; 
a êërtaines stations, nous avons represente graphiquement ta localisation de 
cette espèce en comparant ces données avec la distribution verticale de la 
chlorophylle a (fig. 5 et 6). Ces données sont intéressantes à plus d'un titre 
car elles permettent de constater, 1°) une augmentation croissante de la 
concentration en chlorophylle de la surface vers le niveau 10 m aux stations 
15 L 16, 18, 19 et 24, soit selon un axe NW/SE entre le golfe du Morbihan et 
l'~le d'Yeu, 2°) à l'inverse des concentrations élevées de chlorophylle en 
surface au débouché de la Loire, soit 7,es stations 21, 22 et 23, ce qui 
correspond aux apports du fleuve, 3°) des densités élevées de G. aureolum aux 
stations 4 et 24 et à - 10 m particulièrement, ce qui correspond à des vaZeurs 
élevées de chlorophylle a. 

Si l'on compare ces résultats avec ceux de la figure 2 il semble, à 
première vue, que la répartition verticale des deux espèces soit 
caractéristique: Dinophysis serait (en juin 1987) essentiellement dans les 
niveaux su~erficiels (- 1 m) tandis que Gyrodinium serait présent, voire 
abondant, a partir de - 10 m et ce bloom correspondrait aux pics de 
chlorophylle observés à ce niveau en baie d'Audierne et à l'ouest de l'île 
d'Yeu. 
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IV - DISCUSSION 

Pour une même période d'étude(8 au 20 juin 1986 et 10 au 24 Juin 1987) 
Les deux campagnes estivaLes réaLisées sur Le pLateau sud breton afin de mieux 
connaitre La répartition de Dinophysis saccuLus présentent d~s résuLtats à La 
fois comparabLes et sensibLement differents. En effet, cette periode correspond 
au maximum saisonnier de Dinophysis en Bretagne sud et Les résuLtats de 1986 
montraient (LASSUS et aL. 1986) une proLifération nette de cette espèce au 
Large, en particuLier dans La zone comprise entre BeLLe ILe et Noir.moutier{ au 
sud de L'estuaire de Loire. Cette efflorescence de juin 1986 corre~ondait a un 
gradient thermique éLevé, détectabLe aussi bien sur des cLiches sateLLite 
(NOAA 9) que d'après Les enregistrements "in situ" par SIPPICAN. En fait une 
corréLation positive avait été trouvée, en particuLier pour Le niveau - 3 m 
avec L'écart de densité entre surface et - 10 m, bien pLus qu'avec Le gradient 
thermique. 

Les observations réaLisées pendant La même période, en 1987, 
confirment une stratification thermique toujours importante dans cette zone 
mais moins qu'en 1986, et corréLativement Les densités de Dinophysis sont moins 
importantes. A cet égard iL est remarquabLe de noter que La contamina.tion des 
mouLes en baie de ViLaine a entrainé des fermetures d'étabLissements 
conchyLicoLes du 23 mai au 30 juiLLet 1986 (*) et seuLement du 27 mai au 
19 juin 1987 ce qui tendrait à prouver que Les variations de concentration au 
Large sont bien corréLées aux variations de concentrations dans La baie. En 
fait L'examen de La figure 7 montre que Les densités de Dinophysis en baie de 
ViLaine aux stations Les pLus représentatives (6 et 7) évoLuent différemment en 
1986 et 1987 puisque Les concentrations Les pLus éLevées (pLus de 
10 4 ceLLuLes/L -1 ) sont déceLabLes dès juin 1986 aLors qu'en 1987 un pic de 
brève durée est observabLe seulement en juiLLet. On peut estimer que La 
contamination des coquiLLages fût pLus précoce en 1986 et surtout pLus intense, 
ce qui expLiquerait La durée de La période de fermeture. Pour ces deux années 
iL sembLe qu'iL y ait concordance entre Les effLorescences au Large et dans La 
baie en juin. La distribution LittoraLe révèLe égaLement des densités beaucoup 
pLus importantes en 1986 entre Concarneau et L'iLe d'Yeu à - 10 m et dans une 
bande côtière Limitée à La sonde

1
20 m. En 1987 Les concentrations ceLLuLaires 

sont inférieures à 500 ceLLuLes/L - au même niv~au. 

Enfin, L'extension de Gyrodinium aureoLum vers Le sud (ouest 
Noirmoutier) a été confirmée en 1987 a La fois par cette série de préLèvements 
en juin et par des observations du Serviae "ContrôLe et Suivi des Ressources et 
de Leur UtiLisation" (CSRU) dans Le même secteur en juin et juiLLet. Cette 
espèce parait LocaLisée aux niveaux subsuperficieLs (- 10 m) au contraire de 
Dinophysis et son maximum est corréLé avec ceLui de La chLorophyLLe a ce qui 
atteste sa prédominance spécifique au moment des observations. 

(*) Avec pLusieurs périodes de réouverture/fermeture dans ce 'laps de temps. 
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